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La force de la messe dans nos vies

Épisode 4
« Comme cette eau se mêle au vin, puissions-nous être unis 

à la divinité de Celui qui a pris notre humanité ! »

Être unis à la divinité de Celui qui a pris notre humanité.

Si nous reprenons l’image du filet de pêche pour symboliser l’humanité, dire que Jésus « a
pris notre humanité », c’est dire qu’il est devenu un des nœuds au milieu de tous les autres
nœuds du filet. 

Grâce à son incarnation, il est devenu un homme, relié à tous les hommes passés et futurs.
Or cet homme a vécu l’amour de Dieu et de son prochain en tout ce qu’il a dit et fait. Il n’a
été qu’amour. Il n’a rien retenu pour lui-même mais s’est donné tout entier pour annoncer la
Bonne Nouvelle du projet d’amour de Dieu sur l’humanité et pour l’accomplir concrètement
partout où il passait. Et Dieu l’a ressuscité des morts, authentifiant ainsi sa manière de vivre
l’amour jusqu’à en mourir, comme la seule qui donne accès à la vie avec un grand « V », la
Vie de Dieu, la Vie éternelle. Par cette résurrection, Jésus est monté à la droite du Père et a
repris sa place dans la vie trinitaire. Dans son ascension, le nœud « Jésus » du filet entraîne
toute l’humanité vers la vie divine. 

Grâce à son incarnation et à sa résurrection, Jésus a rétabli de façon définitive le « contact »
entre Dieu et l’humanité. L’Esprit d’amour du Père et du Fils peut « passer » dans toutes les
mailles  du  filet.  Il  poursuit  ainsi  l’œuvre  de  Jésus  en  aidant  chacun  à  prendre  soin  et
renforcer les liens dont il est responsable afin qu’un jour le filet entier, sans aucune maille
perdue, se retrouve au Royaume de Dieu dans la fraternité et la joie.

Se laisser renverser

Les quatre évangélistes ont le même message sur ce Royaume de Dieu : il ne fonctionne
pas comme les royaumes d’ici-bas ! Jésus l’a mis en lumière tout particulièrement lors de
son dernier repas avec ses disciples avant d’aller  à sa Passion. Pour l’illustrer,  St Jean
choisit  de nous transmettre  un récit  surprenant,  celui  de  Jésus lavant  les  pieds de ses
disciples. C’est le monde à l’envers : le Maître lave les pieds de ses serviteurs ! Les trois
autres évangélistes décrivent comment Jésus a béni le pain et le vin et les a identifiés à son
corps et son sang livrés pour le salut  de tous les hommes. Là aussi,  c’est le monde à
l’envers ! Dieu, en Jésus, aime tellement les hommes qu’il est prêt à tout, prêt à mourir pour
qu’ils se convertissent et reviennent à Lui. 

Le sens ancien du sacrifice est inversé : l’humanité n’offre pas quelque chose à Dieu pour
obtenir son pardon, mais c’est Dieu qui s’offre pour susciter une réponse d’amour de la part
de  l’homme.  Comme l’écrit  le  cardinal  Ratzinger1,  le  « sacrifice » du Christ  n’est  pas la
destruction de sa vie, c’est d’aimer jusqu’au bout… jusqu’au sacrifice de sa vie.

Devant tant de miséricorde, l’homme est invité à s’offrir en retour pour vivre dans l’Esprit
d’amour jusqu’au bout. Ou comme le dit St Paul, pour faire de toute sa vie un « sacrifice
spirituel ».

1 RATZINGER, J., Foi chrétienne hier et aujourd’hui, Paris : Mame, 1969, p198
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En effet, par le baptême qui le plonge dans la mort et la résurrection du Christ et lui donne
son Esprit, le chrétien peut vivre « sous la loi de l’Esprit » dans toutes les sphères de son
existence quotidienne :  familiale,  économique,  politique  et  culturelle.  "Tout  ce  que vous
pouvez dire ou faire, faites-le au nom du Seigneur Jésus, en rendant grâce par lui, à Dieu le
Père" (Col 3, 17).

Offrir nos vies et recevoir celle du Christ

A l'Eucharistie, nous rendons grâce et nous offrons tout ce qui fait  nos vies à Dieu, par le
Christ, en unissant notre offrande à la sienne dans l'Esprit. Cette offrande est le « sommet »
de  notre  vie  de  chrétien.  L’Eucharistie  est  aussi  la  « source »  de  notre  vie  chrétienne
puisque la communion nous intègre dans le Corps du Christ, l’Église, animée par l’Esprit
dont nous vivons comme baptisé.

Comme le dit la prière eucharistique, l’Eucharistie est le lieu d’un « admirable échange » :
l’Esprit transforme la pauvre offrande de notre vie humaine en vie du Christ. Et par nous qui
la recevons, la vie du Christ se propage dans toutes nos relations pour construire son Corps.

Le sacerdoce commun et le sacerdoce du Christ

Cette œuvre de construction du Christ s’appelle le « sacerdoce du Christ ». Il est LE grand
prêtre, comme dit l’épître aux Hébreux, car il a rétabli définitivement l’alliance entre Dieu et
l’humanité. 

Par  le  baptême, le  chrétien est  lui  aussi  « prêtre » dans la  mesure où par  sa vie  dans
l’Esprit,  il  fait  le  lien  entre  tous  ses  prochains  et  le  Christ.  C’est  ce  qu’on  appelle  le
« sacerdoce commun » de tout baptisé.

Le texte du cardinal Joseph Ratzinger sur l’inversion du sacrifice

« Ainsi dans le Nouveau Testament, la croix apparaît avant tout comme un mouvement de
haut en bas. Elle n’est pas l’œuvre de réconciliation que l’humanité offre au Dieu courroucé,
mais  l’expression  de  l’amour  insensé  de  Dieu  qui  se  livre,  qui  s’abaisse  pour  sauver
l’homme ; elle est sa venue auprès de nous et non l’inverse (inversion du sens du sacrifice). 

A partir de cette révolution dans l’idée d’expiation, et donc dans l’axe même de la réalité
religieuse,  le  culte  chrétien  et  l’existence  chrétienne  reçoivent  eux  aussi  une  nouvelle
orientation. 

L’adoration dans le christianisme consiste d’abord dans l’accueil reconnaissant de l’action
salvifique de Dieu. 

Dans le culte, ce ne sont pas des actions humaines qui sont offertes à Dieu ; il consiste
plutôt consiste plutôt en ce que l’homme se laisse combler (inversion du sens du sacrifice)2.

2 RATZINGER J., Foi chrétienne hier et aujourd’hui, Paris : Mame, 1969, p198
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